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Pierre et Véronique discutent sur la déconsommation et sobriété numérique 
 
ChatGPT : 

Pierre : Véronique, tu as déjà entendu parler de la déconsommation et de la sobriété numé-

rique ? 

Véronique : Oui, un peu. Ce sont ces mouvements qui prônent la réduction de notre consom-

mation et de notre utilisation des technologies, n'est-ce pas ? 

Pierre : Exactement. Je pense que c'est vraiment important de s'y intéresser. La planète ne 

peut plus supporter notre niveau de consommation actuel, et le numérique y contribue énor-

mément. 

Véronique : Je comprends tes préoccupations, Pierre, mais il faut être réaliste. Le numérique 

a apporté tellement d'avantages dans nos vies. On ne peut pas tout simplement retourner en 

arrière. 

Pierre : Ce n'est pas une question de retourner en arrière, mais plutôt de trouver un équilibre. 

Par exemple, est-ce vraiment nécessaire de changer de smartphone tous les deux ans ? Et que 

dire de tous ces appareils connectés qui consomment de l'énergie en permanence ? 

Véronique : Oui, mais grâce à ces technologies, on a accès à une quantité incroyable d'infor-

mations, on peut rester en contact avec des amis et des collègues à l'autre bout du monde, et 

on gagne tellement en efficacité. 

Pierre : C'est vrai, mais à quel prix ? Chaque appareil a un coût environnemental énorme, de 

l'extraction des matières premières à leur production et leur élimination. De plus, on devient 

de plus en plus dépendants de ces technologies, ce qui peut avoir des impacts négatifs sur 

notre santé mentale. 

Véronique : Je suis d'accord qu'il y a des problèmes à résoudre, mais on peut trouver des so-

lutions sans pour autant renoncer à tous les avantages du numérique. Par exemple, on peut re-

cycler plus efficacement, utiliser des énergies renouvelables pour alimenter nos appareils, et 

développer des technologies plus durables. 

Pierre : C'est un bon point, mais le recyclage a ses limites, et beaucoup d'appareils ne sont 

pas conçus pour être facilement recyclés. En plus, l'utilisation d'énergies renouvelables pour 

alimenter des appareils gourmands en énergie n'est pas une solution parfaite. Il faut aussi ré-

duire notre consommation globale. 

(Laurent arrive et rejoint la conversation) 

Laurent : Salut vous deux, de quoi vous parlez ? 

Pierre : On discutait de la déconsommation et de la sobriété numérique. Je suis pour, mais 

Véronique pense qu'on ne peut pas renoncer aux avantages du numérique. 

Laurent : C'est un débat intéressant. Personnellement, je crois qu'on peut trouver un compro-

mis. Le numérique apporte énormément, mais il est aussi crucial de prendre conscience de son 

impact environnemental. 

Véronique : Justement, Laurent, tu es souvent très technophile. Comment vois-tu les choses ? 
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Laurent : Je pense que la technologie peut faire partie de la solution. Par exemple, on peut 

optimiser l'efficacité énergétique des centres de données, développer des appareils modulaires 

faciles à réparer, et encourager des pratiques comme l'achat de produits reconditionnés. 

Pierre : Je suis d'accord que ces mesures peuvent aider, mais elles ne suffisent pas. Il faut 

aussi un changement de mentalité. Arrêter de voir les objets comme des consommables à jeter 

dès qu'ils sont un peu usés. 

Laurent : Oui, tu as raison. C'est pour ça que je parle souvent de sobriété numérique plutôt 

que de renoncer au numérique. On peut limiter notre usage aux applications vraiment néces-

saires, réduire le streaming, utiliser des logiciels libres et moins gourmands en ressources, et 

éduquer les gens à utiliser la technologie de manière plus responsable. 

Véronique : Ça me semble plus raisonnable. Je suis prête à faire des efforts pour utiliser la 

technologie de manière plus durable, mais je ne veux pas renoncer aux avantages qu'elle ap-

porte. 

Pierre : Ce serait déjà un grand pas en avant. Si tout le monde adoptait une attitude plus sobre 

et réfléchie envers le numérique, l'impact serait énorme. Par exemple, on pourrait fixer des 

temps d'écran pour les loisirs, choisir des produits éco-conçus et éviter les achats impulsifs. 

Laurent : Exactement. Et il y a aussi une dimension sociale à considérer. Encourager des ini-

tiatives locales pour recycler les vieux appareils, soutenir les entreprises qui adoptent des pra-

tiques durables, et sensibiliser les plus jeunes à ces enjeux. 

Véronique : Ça fait sens. Et puis, en adoptant une approche plus sobre, on pourrait même re-

découvrir d'autres aspects de la vie qui ne dépendent pas de la technologie. Passer plus de 

temps à l'extérieur, lire des livres papier, ou tout simplement passer du temps de qualité avec 

nos proches. 

Pierre : Absolument. La sobriété numérique ne signifie pas renoncer à la technologie, mais 

plutôt l'utiliser de manière plus consciente et responsable. Et si on commence à adopter ces 

pratiques, on pourrait montrer l'exemple et encourager d'autres à faire de même. 

Laurent : En fin de compte, c'est une question d'équilibre. Profiter des avantages du numé-

rique tout en minimisant son impact négatif. Si on peut tous s'engager dans cette voie, on con-

tribuera à un avenir plus durable sans sacrifier le progrès technologique. 

Véronique : D'accord, je suis convaincue. Je vais essayer de revoir ma façon d'utiliser la tech-

nologie et d'adopter des pratiques plus responsables. Après tout, chaque petit geste compte, 

n'est-ce pas ? 

Pierre : Absolument, Véronique. Chaque effort compte, et ensemble, on peut faire une réelle 

différence. 

Laurent : Voilà l'esprit ! Travaillons tous ensemble pour une utilisation plus raisonnée et du-

rable du numérique. 

 

http://www.france-blog.info/
https://www.france-blog.info/la-deconsommation-et-sobriete-numerique

